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Réception de M. le Docteur Durieux· 
par G. THIEULIN, président· 
MESSIEURS ET CHERS COI.LÈGUES, 
Vous avez décidé récemment qu'une tâche nouvelle incomberait au 
Président de l'Académie en le chargeant dorénavant de recevoir officiel­
lement, au sein de notre Compagnie, nos nouveaux collègues. 
Ainsi ai-je le plaisir aujourd'hui d'accueillir M. Je Docteur Dunrnux, que 
vos suffrages viennent d'appeler à siéger parmi nous. 
CHER COLLÈGUE ET A:-.11, 
J'ai la grande joie de vous souhaiter la bienvenue et de vous dire 
d'emblée que nous comptons sur vous pour contribuer au développement de 
nos activités en nous faisant profiter de vos connaissances et de votre 
expérience. 
Un féconQ. labeur journalier formant une vie professionnelle bien remplie, 
une calme existence familiale, tels sont, mon cher Collègue, les exemples 
. que vous présentez à ceux qui vous connaissent particulièrement. 
L'exercice quotidien d'une importante clientèle. mixte, rurale et urbaine, 
avec conscience et dévouement, l'accomplissement régulier d'un mandat 
sanitaire parfois délicat, une juste notoriété résultant d'efforts constants 
développéR au profit de l'économie agricole, enfin votre participation géné­
reuse aux exercices pratiques d'enseignement de l'Ecole vétérinaire d'Alfort, 
tels sont les titres qui ont motivé votre élection. 
Dès la fin de vos études,· ayant mérité le titre de lauréat de !'Ecole 
d 'Alfort, et après avoir satisfait aux obligations militaires du temps de 
paix, vous vous êtes, sans discontinuer, voué à l'exercice de la médecine 
vétérinaire. 
Ayant accompli une année d'adjuvat à Caen, auprès de notre distingué 
Confrère, M. le Docteur André DUPONT, praticien de haute valeur morale 
et professionnelle, vous vous êtes installé à Meaux en fin f 927 et là, vous 
avez sans cesse et avec bonheur agrandi votre rayon d'action. 
Membre de la Société vétérinaire pratique et de la Société d'agriculture 
de Meaux, en 1928, de la Commission sanitaire de cette ville, en f934, de 
! 'Association des naturalistes de la forêt de Fontainebleau, en tmso, vous 
avez saisi toutes occasion::; pour servir mieux, en méritant de chacun l'estime 
et la reconnaissance. 
Aussi votre compétence, ainsi que votre. désir de participer aux œuvres 
utiles, seront mis, ici, à nouveau, à contribution. 
Persuadé de pouvoir toujours compter sur vot.re fidèle et active colla­
horation, je vous renouvelle, cher Collègue et Ami, ma joie de vous recevoir 
en qualité de Membre titulaire de l'Académie vétérinaire de France. 
Et. je vous invite à prendre pl�ce. 
Ilul. Acad. Vét. - Tome XXVI (FévrJer WlJ3). - Vigot Frères, Editeurs. 
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MQ�SIEUR LE PRÉSIDENT' 
MONSIEUR LE SECRÉTAIBE GÉNÉRAL� 
:\{ES SIEURS� 
C'est un fort heureux protocole et du meilleur aloi, que l'Académie vétéri­
naire de France inaug, urc aujourd'hui. Mais, être le premier récipiendiaire 
ainsi solennisé me laisse plein de crainte et de confusion. 
D'autant plus, que j'ai entendu prononcer à mon égard, et devant un 
aréopage de haute distinction, des paroles démesurément élogieuses. Je 
n'en veux retenir, Monsieur le Président, que l'amicale bienveillance qui 
vous les a inspirées et je vous en exprime ma profonde gratitude. 
En m'appelant à elle, l'illustre Compagnie me témoigne une confiance à 
laquelle je suis très sensible; surtout ellè me fait un honneur dont je sais 
tout le prix et dont j'éprouve autant de joie que de fierté. Je lui en suis, 
ayez en l'assurance, très sincèrement reconnaissant. 
Le Maître, dont je m'honore d'avoir été l'élève, èt auquel j'ai l'insigne 
privilège de succéder, porte un nom vénéré au .sein de l'Académie vétérinaire 
et de la Profession tout entière. 
Né en Franche-Comté, en 1.874, Emile NICOLAS fut un très brillant élève 
de l'Ecole d'Alfort. Titulaire, à 27 ans, de la chaire de physique-chimie de 
l'Ecole vétérinaire de Toulouse, il vint occuper cette même chaire, en 1.916, 
à l'Ecole d'Alfort, à la mort du Professeur AnAM. Nommé Directeur d'Alfort, 
en 1924, au départ du Professeur CA.moT, il occupa cette charge durant 
dix ans, jusqu'au jour où, succédant au Professeur PORCHER, il devint Inspec­
teur gén�ral des Ecoles vétérinaires, poste qu'il dut abandonner pour raison 
de santé en· i94f. L'Académie l'avait élu membre titulaire le 16 décembre 
f920 et lui avait confié la présidence en 1.932. 
Le Profeseur NICOLAS était Commandeur de la Légion d'Honneur. 
Mort en 19;)0, sa carrière - com"me l'a écrit M. le Secrétaire général 
a (té d'un.e remarquable unité, tout entière an service de la vocation 
pédagogique. Enseignant émérite, dont la foi ardente et l'esprit de méthode 
captivaient l'auditoire: Directeur, tout à la fois ferme et paternel, d'un 
total dévouement à son Ecole, qu'il entreprit si heureusement de rénover; 
Inspecteur général, soucieux de, porter toujours plus haut la valeur de 
l'enseignement vétérinaire, il fit preuve dans l'accomplissement de ces 
fonctions d'un sens aigu du devoir, d'une grande probité intellectuelle et 
morale, d'une autorité persuasive et d'un cœur généreux. 
Son œuvre scientifique est importante. Il est l'auteur de belles recherches 
sur l'urine des carnivores, le lait, les sérums précipitants. Il publia avec 
Ch. PoncrrER, un cours de chimie organique et biologique dont le succès a 
été considérable; et. avec MoLLEREAU et PoncnER, auxquels l'attachaient des 
liens familiaux, le célèbre Vade-Mecu·m, qui en est aujourd'hui à sa 
ge édition. 
Comment ne pas rappeler enfin, qu'il a été le prestigieux créateur des 
<< Journées vétérinaires d' Aifort ». 
Veuille l'Académie vétérinaire de France, accueillir cette courte évocation 
de la mémoire du Professeur Emile NlcoLAS, comme le modeste, mais fervent 
hommage de son élève, comme un acte de foi à l'endroit de notre profession, 
et comme le témoignage renouvelé de ma gratitude pour l'honneur que 
m'a fait l'illustre Compagnie en m'appelant à succéder à ce Maître éminent. 
